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REE on Ek bed INSEaTIONS. 
Mes d 'pfemïièreelignes 1 0/50, timbre 
Compris et10 ots. par ligne en sus. 
EN LA HAPE, 11 Mars. 
*__%Le Roi afaït les pfomotions suivantes dans l'armée : oe 
tte Le) pirótäe nar 0. J. H. ‘comte de' Limburg Stirum, 
 blrmtanm ntt der 2° brigade de la 1re division d'infanterie, aide- 






kbfêrél commandant la 1re division d'infanteriëet coin- 
| maòddnt en chef de la forteresse de Maestricht:et: de toutes les 
yroupesdans la-provinee de Limbourg ; EA an 
zp Le. ‘colpnel J. H. Voet, commanrtlant darégirnent de gre- 


gadtn Baene et promo ma grade de gértéral-mmjor, 
Beboriiatidertrt de la 2° brigade de ká '1redivision-dinfanterie. 

“° "Jo Estprotd dû grade de cominaridagt dela première bri- 
dede la” Be Wivisin: d' infantégie) Fe gönêral-mnjor Volkhe- 
er,„jouisseint dctuellement'du träïtément: dé noh-activité;- 
srge LecolonelJ. F. van-Spóngler, aide-de-camp du Roi, en 
“gebvicgextraordinaire,; est rt 

de grenadiers et:chösseurs.”' ' 
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Par arrêté rayal-da 8 de ce mois, M. le professeur G. W. 
. Vreede est nommê recteur magnifique à |’université d’ Utrecht 
pour l'année scolaire de, 1845 1846. 





*_‘L'acudomie royale des beaux-arts à Amsterdam vient d'a- 

‘_grèger 65 tieibres, à savoir: - 

DS, A, R. Te prinde Gaillaume-Frédóric- Henri des Pays-Bas ; 

-Guillauwid-Aafre,. bêron Schimmelpenninck van der Oye, 

Eyninistre de l'intérieur. DE ee . 

Eee MM. P2%. Dubòurey, Moritz Calisch, S. Cohen Elion, W. 
Gruyter, 3: C: Hamburger, H. D. Hooft van Woudenberg van 
Geerenstein, J.C. de-beeuw,-d.C. Meriz, B. Kooy, F. H. van 
Notten, W.E- Rynbénide, J..GeSchwarge, C. Springer, P. C. 
Stadaski, F, Baron Witsen Straalman, A. van de Velde, A. 

--Vooshergh;d, G. Waterhoff Stiffry, A. Weiss ;—à Amsterdam. 

Me Brd.-Meg,:J.-Bosboom, F. B. de Groot, J.H, Hoppen- 

amer man Merk, B. J, B. Jolly, C. Rochussen, S, L. Ver+ 

„heer ; 4 a Haye Brin tits + : ! 

RJ. W.A. Besob, WE. 

…à Utwecht. RE oe Sbn Je eer ar ni en tt 

- . MM. S. Opzoomer, B. M. Molymser À’. Rotterdam; FH. Hep- 

s-Âsilas àl rahem. Der Dereetenin eed beti: Der 

op UM Hole. Lavó,F.. Cottreau, B; Fleury, E. Gallait, T, Gu- 

e ves, Madou, P. dela Roche, R. Rochette, 


Sedampennd. n } 
‚ Sebron, ront 


H. Vernet ; — à Paris. 

sd C. Somers; âdeepenited 

‚ MM, A. Calame; —à Genre 
Londres. 

Mesd. Â, J. Haáhen, ì 
ki Aamnstardam: ;o Je E. Koning, 
“née Temunisteko; vn à l'étranger, 
hie: Mesd.ke Beslanger, Gardo: At 
… Cor; er Beele, …: Leben en de 
er jred U vern rr risthtebig p NRD 
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de Heus, G, van Westreenen; — 







Fien à, Bruzelles, ne 
8 idle: Harkelirach, 


H.W, Pickeesgull ; — à 













sr 
E‚:L. „Hamburger, née Fairbairn, — à 
— à Harlem; H.G. Winkelaar, 
A. M. Veeren ; — à Loenen, 
Paris;J. M..F. Geefs, née 
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èt sing törement éunpöré Hétat- sanitaire de la éommnne- 


vide keerd propos de qualdues cis dö Bèvre qni se sont manrfes- | 


vtks dungeet endroië: Ponrie pas tépandre une panique com- 
-plötehient zénetitej nanus: fvians cru devoirnaus taire sur ces 
Rn en attendatid gd la commission: módiciale eût fait un rap- 
port sar cette watadie. „Anjeurd hui,il:résultede ce rapport que 
32 individas óraionindudinis de éâtte fòvres Sar ce nom- 
€ uid e GG ° 
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FE Me a AS 
ET Le.négociateur. sp ee Masef 
A eend ii endttuee ede teel Bd ze 
…  Peuude iaugs se sont éconléa depuis incendie de la fabrique de M. Hardy. 
Dn ei se Beide rue Clbvis ‚ dans la maison où Rodin avait eu un 
ot pied-àsignreotars:abandonné , maison anssi habitée par. Rose-Pompon, qui, 
sans le moindte sorupùle;; asait-du,móuage de san am Bhilémon.: …… … 
1e: U était,en vito midi; Kgse-Pomnpon, seulg dans t t 
toujours absent , däjeûnait fort gaïement au coin de son feu ; mais quel dé 
ctjeûper singulier, qukl fowótrange, quelle chambre bizarre ! 5 
Que l'an s’imagine une assez vaste pièce, éclairée par deux fenêtras sans 
Mdeant, ont‚ces orgiséps. dannant gur.destofreins vagues,: le maître du to- 
gis ntavait à eraindre aucuns regertls: indigcrats. : L'un des côlés de da cham- 
_=v Ate servait de vestiaire: lon yiveynitappendu à-un.porte-mantpau, le galant 
Gorge de débardenr de BoseoPompon, nan loin. de Ja. vareuse de canotier 
de Philéman et de ses larges culottes de grosse toile grise, aussi goudronnées; 
+vBile gabords Lille requins ! mille.baleines! qnesi cet intrépide matelot 
lain id lu grande hune d'une frógate pendant un: voyage de circumna- 
bes d'un pantalon à pieds,-qüisemblaientaartir de-dessous la jupe. …Pla- 
‚SEe sur la dernière, mblette d'une getite bibliothàque singulièrement pou- 
ús Ve vogaity à abté da troie, vinilles boltes(pourguoitrois 
Wehe jet. waièurs bonteifles vides, an Yoyait une Môle de mort, souvenir 


5 gl (1yWotederdouenad dp Wallage, na 58, ue 
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désoäntjpeief Roi, en service extraordinaire, est. nommé liéute- | 






vrommé commandant da régiment 


‚jtengit, ens: 


" {chapeau de fort: 


la chambre de Pétudiant, 


igation. Une robe de Rose-Ponspon se drapait gracieusement au-depeus des « 


Ee RE … ak ars ® 
Ee Chanae. Qu’'onen juge : Peffrantép, la prodigue, setsonvant à coumst do búis, 
"a a : ë hf zi 7 Ô id st pes te BE ams 


… Mercredi: 12 Mars-1845. 





bre sig malades seulement se trouvaient ‘en danger de mort. 
L'état des autres ne prósentait rien d'inguiêtant. Lä commission 
médicale, sans usssigger une cause à velte maladie, est d'avis 
qu'elle n'est pas contagieuse. (Journal du Limbourg.) 
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‚ Hier on a fait. une quête ponr les pawerbsode celle ville, Les 
dons se sont élevés à 11, 89-ftorins, samwieddaquelle la góné- 
: rositê du:Roi a-contribnë-poar.},50fdrins: . Ee 





On ignore encorele moëtaag, de #oolleote-à Schöveningue, 
Ĳ& Six jeunes dnoiselles is SE 8: rn kilte. vorst eon 


tribuer au sonlagement.des malhêti®ur söuffvant d'un hiver 
 rigonreux, opt conqu le projet de faife ane petite loterie d'ob 
jets de travail de mains qu'elles ont:confectiennés. en quel - 
ques mois ; le tfrage de cette petite’ lóterie a eu lieu le dimanche 
9 mars, et a produit la somme déguarante florins, qui a été 
immédiatement après distribuée à une vingtaine de nécessiteux … 





On écrit de Bois-le-duc, 4 marö : E 
Nous apprenons-qu’à. partie du t° avril prochain, la société 
établie à Bois-le-dne, ‘sous le nom de la Navigation, organisera 
entre Buis-lé-Duc et Maestricht un service régulier et plas ra- 


Maestricht à Loozen, par le Zuid- Willems-Vaart; et de ce der- 
nier" point jusqu'à Lómuiel „ par le canal belge de la Campine. 
De Leinmel, un service de diligences transportera:les voyageurs 
à Eindhoven, de sorte gù'on' pourra se’réndre,sans voyager 
pendant la nuit, en’'uni seul jour de Maeattichfà Bois-le-Duc. 
; ike RETE ND ì oe 
On a trouvé à BrigJle.des annotatiens curieuses sur la rigueur. 
du froid de I'hiver. en 1435, d'où il sósulteque le froid a, conti- 


étaitencore, assez, foyterpour suppekter des corbeaug, et à,cetle 
même ápoque on'ng vit baogrpgpacun grbreen, fleurs ot la vigne 
‚n'avait pas encore, ponsos Jp Ô se 
sez-sengible; alle heau;temps ‚n’a,commencé;qu’au 30 juin. 
… Cequ'il y ade plusremarquable, c'est que cette même année 
1435 a êté particulièrement fertile et que toutes les espèces de 
vivres se sont vendues à très-bon marché. 
_… Parmi d'anciennes annotations d'hi 
encoreaelle-ci : naderen” nerd tn eed | 
À la fin de mars.de l'annse,l on.pgsen dezent;Â ursterdsen 
PY sur la glace, Le 3:avril, six personnes se rendirent encore 
à Marken sr, de. gtaep ; lar 4 „oelfwit un individe, patiner ser; le 
„Jao, de Harì nj trois jours, plas end;; dei7-anrh il'faisant, telle 4 
ment.chaud, que des jeunes „pits se haigmônentjdans le dac dd 
Harlem. in bn en Pe: 





vers sigouneüx, on,tronve 






ne. 


-S.Exe. le miaistre des finantes & donné hier tnesoirée des plus 

‘brillantes,qui-a été honovéede lk:présencede LL. MM. le Roi et 
la Reine, .ainat que:de oelle des Princes et Princesses de la fa- 
mille royale. ‘Les danses-anxqublles les ‘Princes ont pris unc 
part active, ont #lépteds=animées et se sont prolongées jusqu'a- 
près minaits: ot Ee oh gs 





bibliothèque ‚ formée depuis nembred'annöes, par unamateur 
de distinction de cette résidence; dont la vente publique se fera 
le 7 avril prochain et jours suivans, d'après annonce faite dans 
ce journal, par les Frères vansGleef. Le contenu de cette col- 
lection choisie et distinguée est trop riche en articles de valeur 


{ Faetbologie et d'amitiëlaissé à Philêfon par an zien ami, éludiant en mé- » ge chauffit‘économidukeritèit Avéc ls éíjtpd 


decinesPärduite d'une plaisanterie, fart goûtée dans le pays latin, cette tête 
sr aen dente; magnifignement blanches, une,pipe-de terre au four: 
neau noirci ; de plus, son crâne Îuisaut disparaissàit à demi sous un vieux 
bana fanés ; quand Plilémóu était ivre, 
suaire, et s'échappaitjusqu’aur 
aag ce rapprochement philosogdigae eutre Ja- mort et les folles joies 

e la vie. : ; det ERE 

Deux ou trois masques e,‚'au 
ébréchés, cloués aux murs, támoignaiairtsde:ta curiosîte passagère de. Phi 
mon à.}endroit de la science phrémslogigue, études patientes ct-réfiéchies, 
dont il avait tiré cette conclusion rigaareuse : — Qu’ayantà ua pointestraor- 
dinaire te bosse de la dette, il devait seurêsigter à la fatalité de-son ekganisa- 
tiou, qui lui impesait le créanciercomme une nácessité vitale. 

Surla cheminge se ;drassuit intagg etdans sa majesté le gigantesque verre 
de grandetenue du canotier, accosté d'une théière de porcelaine veuve de 
goulot et d'an)enorigr de hois noiràl'orifee à demi-caché sous une. couche 
de végétation verdâtreet moussue. ‚ 

„De temp à-autre, lesijence de cette retraite était interrompu. par le rou- 
coulement des pigeons ausyuels Rose-Pompon avait denné une kospitalité 
cordiale dans le cabinet de travail de Philémon, ed $ 

_ Frileusè comme une caïlle, Rose:Pompou se tenait au coin de cette chemi- 

née; seïnblant aussi s’épanouir.à la douce. ehaleur d'un vif rayon de soleil qui 
Finoudait d'une lamière dorée. … … "ver bh A 

Cette drôle de petite créature avaitun costume des plus-baroques, et qui, 
pourtant, faisait singulièrement vakeir la Srateheur flourie de ges dix-sept ans, 
sa physionomie piquante et son ravissat migois, couronné de jolis cheveux 
blonds,toujours dès le matin soigneusdmend liasés el peignês, 

: En manière de-robe de chambre; Aqpe:Pompon avait ingénuement passé 
par dessus sa chemise la-grende ohemieëdo laine. éoarlate de Plilémon, dis- 
tFhite-de sonicosturae officiefide oanotier; le aallet„buvert et rabattu, laissait 
voir la blagcheur de la toile du premier vêtement de là jeune fille, ainsi que 
"sonscouy da neisswwoe dé san-sein-actondiet zes épaules à fossettes, douz tré- 
sors d'un satin si ferme et si poli, que la chemise Écarlate sensblait se réféter 
jeutlka poa én wae-teinte rysée:; les bras fr ais ef poïelés dela grisettesórtaient 
biggemi-des:lorges manghes retrousséen; el lon vayait aussi à demi; et croisées 
P’gsie sur Vaatre, ses jambes chermantes, malinalement. chaussées d'un: has 
blanc-bientirfg cowpé à la: ghevitie par an petit brodaquin… Une cravate de 
soie noire serrant la chemise. éegrlate à la taille de ‚ghêperde Rose Purpon, 
au-deesuedeses hanches; dignes du religieux enthousiasme d'un mmaderne 
Phidias, deemait à ce ete sd un peu trop voluptueusement’ac- 
„cuïnteur; úregrace!très-ariginale:: . og etri} 
hbe sprétenda „gudt berfag arquel se chanffait Ross: Porpon: était 


îl eontomplait longuement cet ós« 
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pide ‘pour le transport des miarchandises et dés voyageurs de 


nué,dyrànt les mais de‚marg,.arnid et mai. Le 12 maila glacd, 


4 juin,le-froid était encore as- 


… Nous avons parcouru avêcattention le catalogue de la-pietite | 





Pt-toutrcourert defleurs-et des rue; 


-megologaes.les plus. dithyrambiques, à ; 
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de plâtre, ‘auk ned et aut ‘mentons plus ou moins | 
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TBURÉRU DE LA KÉDACHON, :: 
à La Haye, Logs Nidfigbraatk 5, à 

‚ détrière le Prinsegräd! (A Oerd ià 
-_” gUREAU POUR 1’ ABONNEREN Ehitgs 
: ren ht « ANNONCES, (Dn 9 
… Chez M, Van, Weelden, 1NWMre,, 

Spui, ùrka Haye, \& 

Les leftres et paquêts doivent op 
envoyés'à.la direction /ranés deperk -—— 
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réelle pour en êrrumêrer les principaut. Cependant quelgues- 
uns, mêritent une attentión päïtièn!ièrb, tels que le gedertes 
historiques de Versailles, dveò wnè Mistoïrò de France, gublië 
sous la direction de M. Charles Gavard. —' Teanogriphies rai 
gaise , des contemporains et étrangers, =e deagrdphies des höhs- 
mes célèbres „ efles Polondis et lès Polondides de la r8vohition de 
1830. — Imitations of original drawings, bf colleètson’oF Bd vo- 
loured portraits, by Hans Holbein , published by John Câmber- 
laine. London 1792-—1802, ouvrage provenant de la bibliethe- 
que defeu M. J. Meerman. —J. F. Dibdin „ bibliobhecù spönce- 
riiha,; benden WOT; 7: vol rogoldetoen, WIK plates ard tyjpo- 
“graphical illùstrations, ainsi que tous les’ dütres olivrages qa 
‘publié ce biblogrephe diie: Die Sûtnmtien gj ali paèdér, 
und oberdeuischer' Gemätdeder. Bruder'S. It.’ B es wnd 
J. Bertrand, lithogtaphië von’ J.N. Strianes: Owordgeodriplet, 
aînsi que des exemiplairedaniqued et pärfaitertent donditisnnós 
de Wagenkur,: Failerlandsdhe Historie, Beschrijving van Ai- 
sterdans, et’ Kok! Puderlandsth Woordenboek, colleötion for- 
mänt, ensembl8153loöldmes’ enrichis de plus dé 2500 planches, 
| portraits et cättes; èt, pour finir, des copies, hún moïns carieüses 
‘ga'extraordinaîres, des anciens et côlôbres poôtes neerlaridais, 
Cats et Vondel, éditions recherchdes et complêtes, in quarto. 








Là direction du concert Diligentia ropondu au voeurde tous 
les abonnés, en engageant pour’ aprês-deinain: Henri Vieuk- 
temps, qui nous fera entendre son mageifigne Concerto, aìnsi 
qu’ àn'autre morceau qu'il a composben Amêrigne. :-— 
On a vu par le „Hgndelsblad. 1'imm@nse succès que'ce grand 
violiniste a obteng, il-p-a-pen de jonrs,dans la capitale, 


Oe ere 8 kJ 


REECE RES é ee aj ‘ ‚ 
»/Nous apprenons que la.jeune pianiste Mille. Nanette Bles, 
‘âgèe.de 14 ans, donnera,le 30 raárs prechain, un:coneert à.la 
salle, Dikigentsá „, auqubl „caneanreont tes peincipaux artistes 


‘du théâtre roynl, feanvais., Nans! p&blietons nltórtenremen t:le 
‘programma de;0e-Gòntert., sait he ve ke eat 
sitten HEEN ed Ed dû bieit DOLE et 
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La Presse consacrait dernièrement un. article, nix gneftes 
évènemensqui, d'après les. dernières nouvelles de 6 février, se 
‚sont accomplis en Amóriquo. Cét artiple oeshengit ontre gatres 
lêpiassägeque’voici: 
Tee La ehute de Santa-Aona 


beper 


eet. 
‚ 





fait déógurrir ún des pl us vasten 
ets di” att’; er nd Sarlat Le BANE ite; veredn e dt n bi . 
sqú at pi eoncëvorr Famdilon solfterramne du cabinet 
»’de Saint-James. Il rèsulte clairement de la correspondange He 
DVE RN EE PEET en et et gt et Sed tte. SRâE 
sl ex-piésident ave le üiaistre anglais, ges Te panier, aaven- 
„nant 25,000,000 de piastres, sur, lesquels il s Gtartops ê 
> Úinë largé part, était à la vieillé de cédet d'une maniêre.ahso 
» le à la:Grande-Bretagne, la magnifigue provinge de Cahiigr- 
„nie, considérée comme si prèeieuse per} Angleierre, ek les 
» Etats-Unis, que ceux-ci, én 1837, avaterit Ë wiaganrllibrs 
de d HH ris art shi Ee id « rt'd Sa jd U; Nn E zil 
»de dollars poür H'achat senl du port de San, Frea „ Hstei 
‘».besoin de faire rêmarguer l'étrange goïncidenoe qui etiste en- 
pre les imoyens’employés en dex óconsions dilksienien par 
r |’ Angleterre, passant avec Santa-Ânna le mêine marché qa’ el- 


Ml 














“le avait passë avec Esparlèsò pour TaBedsing defi be; 
» et del principe? #14"? « send unssor eh uni BEN ik 

“U méentbre de'la’ ehalùbde 'ded-dotdtn ans, NE: Ebi: Start 
Wortley s'est lertiipki réhié 8òs pârgtes,-póar: adresser tte ititer- 
peltátioh aa'théf de oelbirge en hel ‘Ia demdndê'à sir Robért 
Peet Ie s’il avaïtiëofihifiësinre d úne” correspondandd’ qdëtcon - 
que qui pùt niotiver F'assertion du'jonrnal frarigats,èt:de si cette 
allégation avait gtelquefónderdent Pt he ennen 


sie 















Aóri u 
} offraient-à Feeil-un combrfstible d'äno adtirablërdgidafits. :: «76 nr 
… Nogs avons, prétendu uele déjeûues He, Roié Panpon bthit singeekser. 
Qu’on en juge. Sar une petite table placúe devant elle, était une cavelie où 
hider Piugsqut beki k e Pee 







„ete avaivgéoemment glongé on fuik urinwiggateine 
güe lúT; au fond de cétte cuvêlte, complaïsampment ec angée en salad 
„Pompon,prenait, il font bignaronerydu houtdé gts düigte, ders mij 
les de salade verte comme. un.g0ó , vinaigrée à élfangtersipuip:ekie aaowenit 
aes verdures de: tóntes.les forces da ses, petites dents blendhes; d'un dat trop 
inaltérable pour s'agacer ; pour boisson elle avait própsráun verresl'easerde 
nöirop des tgipselile:, dont: elle’ activait te mélange:-avacune petitenailtére de 
moutardier, en bois. Enfin, comme-hors-d'eeuvre„on woyait une dokasine?o… 


lites, dans un de ces baguiers de verre bien e&:opad: erneer son 
(roa demei-gel tisur une 
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» dessert so composait de noix qu'elle s'apjirêtait à 

pelle rougie au feu des embaachoirs de Phikémon. NE 
Que Rose-Pompen, avec une-nourritare d'an chois si iteroyable. et.st‘sau- 

vage, fût digne de son nom par la fraicheur de san teint, c’est un de tet: divus 


miracles qui révêlent la toute-pniesance de -lá jeunesse st dela saatú! — 
Rose-Pompon, après avoir croqué se salade , alfait croquer ses ulèvsgsd 
que l'on frappa-discrètement.ù Ba porte, modestdiuent vervonitkée dit érieur. 
— Qui est lakse dit Rose-Pompon.. ob veerserdingr eb eren Wari 
Un aijn vieux deda:rigilte, … répohdit unerdis sononsetijoyen- 
b se. — Vous vousenferman dène?. …! ri ol too; vo w olie tumarrsias’! 
— Tiens! s'est vaua, Nini-Moulin Broer asen ier ed o3 Genks! eicvara st 
— Oui ma. pupilde chérie, Ouzrez-moi:tout demsiten: Garpeedne) -— 
— Vous ouvrir? — Ah biea !par exemple! faite eotnebe joi ed. Ga sornit 
gentil?’ ve Bebi abra e RE er re eedt „voirscriite vit. , 
— Je erois bien… que faite comme vous:Fôten ga mitròs-gan:til 
plus-rose de-tous les pomgogsitgint lidnr Ë-brné son 
. carquois!lt. B s ike Vang Kid ont Doe ons 
í — Allez dauc:prêcherde carêtre et la ales votre gguihat. gros apó- 
} tre! — dit Rose-Pompon en allaut restitngi ik chemise éoarlete.ou' eostame 
‚de Philémon: san! nrs vo Jeióa gist 20 ave une tn 
… == Ab hea:;-est-ce quenoaa: daijkeepr bong-temps ainsi à travers’ la 
porte, pour la plus grande édif pojsiùsP? — dit Niai-Monlin..Sonigez 
que ij’ai des chosts tròangéh' d otrdre s-def choses ul. vont vous 
FBIMMORSBE ‚rond aber BERFHY bre ur: ' 
— Bonnez-nioi de te teiperde passer une rohe 
wart Bi ctestà nand 
Lsje-ne-gnis. pas tig 
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B. gros tourment! …:: 
vous em erigéres: pas In sú 


rapis rat ed très bien comme vauerêtes!: … 
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itmerft weil -est le:chéri-de:toutes tes sueristies | dit 
dee MRBKETe porte et en finissint d'agrafer ne rote à se túèlle 
en Er oen ne ge Be 


| hf vod voilà onân revenue au colom bier gentil oiseansvoy La 
dit Nini-Moulin, én craieant les-bras eten toisèn : t Rese-Pome ai brl pe 







sureë de sie Rebeft Peel; c'est aux dópbhs, uon de la proprióté 
qui reste intacte, mais du bénèfice que les riches faisaient en le 
„ payant trop peu. s 


— Si Robert Peel a fait sur le &hamp les déclavations suivantes: 
"En rêponse à \'interpellation de mon bonorable ami, j'af- 


“Gruse de Ju manidrsde.plupuar ie et la plaserplicite; quej'i- 
goore l'existence d'une. semblable eorrespondance, et que je 
pense,gque cètte assertion est tout-â-fait dônuée de fondement. 
Je-vois circuler.à l'étranger bien des ramears sar « l'ambition 
sonterrpige » de la-Grande-Bretagne ; mais j'ai lieu de croire 
que l'on se sert plus souvent de ces insinuations pour masquer 
katitbitiou des âutrês, quê ponr prouver celle du göuvernement 

Aktannide, súr ce point je puisrépondre également pour le 
dernier cabinet, puisque je n'ai trouvé aucun vestige d’ unecor- 
respondance de ce genre.-Je le rèpète done, l'assertion est com- 
plètement dénuêe de fondement. » 

Puis lord Palmerston s'est levé pour confirmer la déclaration 
da premier lord de |a (rösorerie, etiladit: 
EN «Au nom du dernier gouverriement je prends la liberté d'as- 

Sürer l'honórable interpellat ir pn oi ef 1887, ni à äucùne 
aûlte épuqte, holte n'avons ofteri 9 millions de dollars, ni au 
ouhs Aue stee bour A8 por mekieaun queleongie.., 
„‚ Ges Bclaratióris ont été vivement applaudies par toute la 
chambre. 











Une transposition a rendu obscure une partie de l'article que 
nous avons reproduit hier del’ Observateur du Rhin. 

Le 3° alinéa, ainsi conga : 

«On veut, par la prêsence des troupes piëmontaises sur les 
frontières du Valais, non-seulement garantir le territoire sarde, 
mais aussi donner confianceaux Valaisans. On dit même que 
quelques officiers piómontais dirigent, avec le consentement 
tacite de leur gouvernement, les forces du Valais. » 


doit être retranché et ajouté à l'article qui précède, comimnen- 
gant par ces mots : n 
On écrit de Turin, 1°F raârs : 
be ede 
Nouvelles etaffaiwes de Turqute. 
Cònstäntinople, 19 fêvrier. 

Dans la seconde confêrence que MM. les représentans des 

efnq puissances ont eue, le8, à l'internoneiatúre d’ Autriche, 

la discussion a été longue et animée, Le résultat a été l'adop- 

an tion d’une réponse collective dent voici à-peu-près le rósúmé : 


WEN Geb ot ot } 
EN A EV A vie 8 he REE 
‘Én Heien la rerbaiquê faite dans la dernièresbancede | _ « Lesteprésentäns sont animês de dispositions également bienveillates et 


Kee €. EN EEE é 8 e M. Dhcho . | pour-lg.Porteet peur les populatidoédu Liban. Après avoir pris conpaissau- 
Mi etgense dea gains da Krenge par. Dachooghage) et, el bede mats qu leur a bte recije pur Ivar aire oonnaliee les poeselletans. 
E dré Bir Kil ál Pans aut Aa cote o haa: Me Pe CO ESPAGNOE | oaren dilkrides pdr la Porte, une double alternative se présentdìt: doúner ou 
âla „purse aes Aris (egir molrd érod. ier) ‚ nous extràyons | refuser leur adhösion à cés mesures, Ils auraient désiré pouvoir donner leur 
Jes hi nes. suivantes du Journal l Û eraldo 8 edhésion, mais d'abord:ils n'ont pas bièn coorpris ce que la Porte entendait 
: ek} Cano Public, ee 1 es parlorecoursau pacha de Séida; en serond lieu, il leura semblé, par une 
eed 6 er nne OG! : 
ue le 


uc 
es: 


les, nouvelles qae nons avons 


mre On TT aent Pak AEN PSAE CAS ENE des dernières phrases de la note, que le Porte leur ävait plutôt signifié dae 
î ern hei sinen du 3 Pe e. vont avoir cours légal à la mesurò qu’ellt he les avait consaltés súr dn öpportunité, et l'insértion pié- 
ppurse de Larisa, aj: ‘maturéerde Ia niàtiëre de éette note dànë une:fenille de Constantinople étáit 


‘de nature à lesconfirmer dans cette opiuion; dès lors ils n'avaient pas à fora 
tmuler leur adhésion. Its n'avaient pas non plus de saotifs suffisans pour la re- 
fuser et pour échapper à cette double altéraative, ils ont priù le:pärti de ren- 
voyer à léurs-goutverapmens, La Porte prendra, en attendant, les. mesures qui 
lui seraieuf iudiquées par urgence des circonstances, » Het 

Dans cette réponse, dont-no:s ne donngns que la substance, 
MM. les représentans parlent des anciens priviléges du Liban et 
rappellent le paiement de |’ indemité due aux Maronites. 

La Porte n'a pas encore répondu aux reprêsentans, et nous 
ne savons quelle serasa réponse, mais il nous semble qu'elle ne 
se tronve pas placée sur an maùvais terrain : L’abord il lui est 
bien facile d'expliquer, à Îa satisfaction des puissances, ce 
qu'elle entend par le recours au acha de Saïda, En second lieu, 
on signale hien l'initiative da dívan, maïs sans l'en blâmer, et 
même la dernière jrhrase est présque un encourägeitient & per- 
sóvörer ét à apptiqter ces mêsùres,'si ‘la ‘Porte tes juge ábsólu- 
‘tent nécessaires poúr le repos de la -Montfigne. Quant àl'ar- 
‘gament tiré de I'iúsertion de la matière de la note daris úne 
 fenille de Cofistantinople, tious n'avons qu'une chose à dire: 
c'ést qhie fa Porte y était tomplètetment étrangère, et l'un, au 
moins, de Mt. lés-représentans me devait pas l'ignorer. Du 
‘Pèste, Ta tönfiânicd-que ndus avóris dâris les séèntimens d’équité 
erde cittaridtt ded'énbinets hoas donne |'espoir que cèt ópi- 


ED MEER Er itt  gjote: s gend nogrellg gala pour démontrer 
gee lontis lesnouvslles de-londsetde valeurs,dû 3 mp. e, dans 
Jes bonrses etrangdres ont. elo Jnaqu à prósei b nne véritable 
eomòde. » ‚Notre gonfrêre ignore au fait zaand ignorer 
Kirn doof espôoes detitres du dp. 0, fes une de datje D- 

trienre ct leg ahtren Aa, detlaamterenre; et aap pes dergièrs 

qu, depuis três-longtem E opt cotós lans les bourses êtran- 
‚gères, spnt eeux qui, depuisd arrivée au puuvoir da ministêre 
‘actael, ont éprouvé ane 


ausse de Á pn. 















‚Noas sons auséi à ce sujet,dans une corréspöndande particu- 
lière de l'Indépondänee belge: nn 
« Ii s'est fait pen d'affaires dinanche à ta rótnion de Forto- 
ui; In.rente était plas -faibleet elle est restée offerte à 85-05 à 
cause de la fausse position où ge trouve le ministére. 
…'L'affaire. dela ete du 3 p. c. espägnol continae à fixer 
l'attention:publiqúe.et de la présse, et matgrédertaihes opposi- 
tions, la-dette intérieure continue à être cotèe d'une manière 
‘autbentigueet oficiolle à la Bonrse de Paris; il se fait journel- 
tement de grandes opérations sur cette valeur tant par arbitra- 
ges avec Madrid et_Asterdan. que„par placement de fonds : 
aujeurd'huielle a été faitede 345 à 343 fin mars et 36 dont 1 
Ánavril,e tee he ad 
Le Fúnés úblie ‘pldsieurs documens olficiëls reiatits à la 
soumission de Santa-Ánna au gonvernepent du Mexique, Par- 


Et LEED X 






sode de la question dû Liban stra te dernier. … See 
‘Du reste, lá politique est-asber calme ici ; ta qeestión da Li- 
ban reste telle quel'a púsée la réponse collective des repirésen- 






hie dúbumens, on remarque U ús lettre Ee inte Ann id À AN Breed Ter idd kiemt pe ore tds on Aers ern : 
} 1 AB trou ânemiës, annongant la Aúpeddn deb jn En rekent ded fn det Wesdtabrerekiid 


Kouthias, B Tenvor d”libiers plónijbiehtiaites au 
Spobf traiter de la paix. ee ee tn Te 
‚Le Globe asèure qiie M. Gladstone rentrera bientôt dans le 
_ éalfinEt pred uil rang pt 8 ôlevë qne celui qû'il avait prècòdem. 

—_Riélir; Oh "BBT Gie c'est en’ dissentitbent sûr !'édücation reli- 
‘biëesedés elichdlinies qut aspire M. Gladstone deses collò- 
glen. D'iiphds le Bbbe ‚T'ancién’ chef fa buredudu Gommerce 

Aûrtalt Exdnhho DE WokVld cette gikestion et ‘serait dispose à 

votkikoak tes: sijn Au Bonverhemdnt relatifs à T'êducation 

natióhdlé: h’rffande, Me MENSE EG Rn 
… Le Standard fait remarqner que, dans la discassiön sur. le 
bilt de la taxe du revenu, M. Muntz, dèputé de Birmingham, 
„en voalast attaquer sir Robert Peel, a fait de ce niinistre le 
pins bel. flage, «En.effet, M‚ Muntz a,dit que I'honorable ha- 
repnet;evait angimenté jusqu'à un,certain point le bien-être des 
_„glessps tad ustgielles, auxdápens desantres classes (c'est-à-dire 
sep, olâases oiskves) Or,-gontinuece jonrnal, n'est-ce ppint là 
le nac plus ulird de 'hukijkté ‚chez un homme d'Etat? ,D'ail- 
leurs toutes les choses qui s'achòtent, sauf le travail, sont su- 
GRE: BEEN Te EER AE REU 
d'homnie; et notce.sièrle, est certainement k'âge.d'or dasri- 
‘hes. Grant gn travail, bien qu'il.ne sat pas encore. payé 
cosnme-ijdenrait 1’ ètro „àl a-aûgibentòide: valei grâce aur me- | 


nHL DUB dant vt ze 


exique “à Andrindple ; il est teriplacé par Haïreddin-Pacha,:gêriéralde 
division del’armée d’ Álbante, qui est élevé au rang de muschir; 


à un ressentiment personnel de Riza-Pacha contre cd:visir; et 
au besoin de le remplacer par une de ses crôatures, 
‘Ou va décidément s'occuper de l'étectian del’ hôgitakgóné 
ral pour1és panvres, dont il est qaestion dans le hat du saltar 
Quant à eequi est des évales, jnsqu'ici rien n'a été fait; on as4 
sure cependant qtre les ministres s'en occupent, mais tout le 
monde est convaincu qu'on ne fera rien, ou:platôtqúe les me: 
sures jui seront prises seront tuut-à-fait illusoires et complète- 
ment stèriles en résultats. - 
“Le góuvernémentà exilé ces jenrssei-un prêtre gree qui 
avait vonlu arracher par force: des sriains d'un Furc ua: jéun 
enfant: greé qn'òn voulait con vertir-à listamiknse,: Cette dffafe 
a:bausé' beaucoup de scandale, et te cormseit de jtstioelá:agid hb; 
‘ne atranière tout-à-fait absolue et contraire! aux principes d'ó+ 
 npbitédu’êl proclame continuellement ; on a rendu la sentence 
„sans entendge les parties JAGESIROSS 
Nouvelles de Suisse. 





add 


‚ od Dn Zurich, le5 mars, 
__Banssa Te sóande, la diëte acontinné la disenssion de l'affaire 


vo vaars gunmig vite Dii) Geil WIE veel get 
Ie har ij WD « EI 












vbii® ed Ont Rn eeen EE 7 
sbrtez-vaus, s'il vous plditP Voikt trois jours que 


rieus:aoroigde. + EN d'où 
tour n'atarpas nich ioi, vilaine petite colombe. - 
seer Gteetrdaijvcpaeddede rétour sentement depuis hier:soir. Vous êtes dance 


me, puisqu'il n'y aqoelareprésentalion:des bètes, je a'anrais qu'breroan- 
trer là mes sacristains, je serais gentil, avec vous sous le bras. an 
— Vous metres un fdux ness et dew vwusspieds àvotebrpantslon'; MOE 


en En 


tenu pendent montebaigsd} ‚ f 
… endesnis.verudoum dee gee. ot platôt dair fois qu'une, Mudernoiselie, | gres Nini; onme vous recommnaitri past. oe vee ne se 
ear j'ak den oloses trés grunekgen dee: … Er . —ÏI ne s'agit pas de taus nos „tai dese qae j'ai btwousapprewâre , puis- 
e=: Dep choses graves? Aloreutdnkddaltons jälfmewt rite. ”.: - que Vors m'asdurez que tb ieeporim beige: > Ei 


B le jure, — dit dolennettement Rose-Péinpon en étendant horizonta- 
lemeut sa main geueche pendant qâe de tie deniterdlle portait nte:noix à;ses 
Ì dentey puivelte'ojouta dinw air serpris Urs bonsidsrakt Je patetotmme de Nini- 


nr erve Raid, taut, c'est très sérieus; dit Nini: Moulin ‘en stauveyant, — Mais 
&’sbord, qu'est-ce que vans avel Tan pendant der Briisfdurs que vous dees 
"_dóserté leidomicile... conjugal dt PhilémoniyneP… Il Swot-qiiejs dacht cela 
enchanbesde,tanas en apprendre davantege. ett 
— Yonkes-nors des olive, ? —dit-Rose Pompon en grignotant uwe dewees 
albaginésess <)  % En en wei Te 7e ee el. a 
— Voilà van sas je comprends…Milheurdax Phiiómon! 
— 11 n'y a pas de malheureux Philémog:làsdedavis, maer vind ta fighie:-Cla- 
raa en Urk Mart: an qinieen, et pendant des premiers jours qat ont suivi 
Yenterrement, elle a eu peur de passer les tueits toute seule … : 
— Je croyais Clara três sufâsamment polsrviie….éontre ces Craintes li; 
— C'est.ce grid voumtenaipe; énorme vìpbtè ! puisque je suis altée'ehor cette 
pouvte fille:ponyr Ini: tenieoâmpagnie. … >! Be 5e : 
A cette oeps Pécrivain religieux chantonna entre ses dents d'un «ir 
parfaitearent incréduteet nargifdieg.p > NS 
. Ve Crost-h-dire que j'ai Tadema be Fhidéenon, =5’éoria Rose-Pompon 
en cassant une noix avec lindignafièn. de fa vertu injustement'édepyomnée. 
‚rmede.nb. dis pas des traits: mrate unt smalâpstit trait iigeon iet coúlour de’ 
3060: pampoen. dh : Dh "or Sent denkik Gu Gn ted ‘git 


a done là dedans? 20e - vo een 
1 y a des choses qui vous comcertient , Roze-Pompon , — dit gravéimont 
‘Damoutin. on es 2 

— Mai? a EE ee Eh 8 En . 

=-Rose-Pompon, —dit tout-à-cenp'Nini:Moütin, dtan air smajestuour. — 
Notez-vous avoirégnipdge ? vaules-vous, au lieu d'babiter. vet. afEreux tan- 
dis, avoir un charmant appartement ? voulezstoab,‘enfia, être miso eomme 
une'duchesse? .  : EE VES : on 

sm Altoits.: ehcore dòsihptisos.… voyohs, prenervonsdes olieós P … simon, 
je mango tontiit n'en: resteugn'anere RE ' En 

Nisi-Moulinfauilla, sartésópondve à' cette offregastroûbarigeje:; dans laine 
desde pochtes, pnirstira usvdorid reuférment. ad foet jolidsrabalet. etile:fit mi- 
vöiter ses pie Veetrjeuns Gtle. … 4 „ein ' 


a Ah !- man Dieu! comme vous aver de ‘grosses poohes.… Qu’ast-cevtu’il y 


Senbendesien, Mertele ven 


— Je vous dia que ce n'était point pour men plaisir que je meudkiäBerin- | taains Cothen Uda terts 
…iéadiei…. au eontwaire, car, pendant oe Tempel masts penerd Céphyse a “Ui en vert gqúi se ‘mord ‘la:queue… Ltenvblêrnie de mon:amaur 
—_diepargii oi en ver Hoen sureig ele arn or te pobr :Phitérnua.  — … “ to Î 


Ee hed . ERE VIE 
a Neve parbespas ade: Phikémon:: gd megêne: + dát NinteBkastlin p 
úgrafant: loiblacelet ar. poignet de Rose-Pompon Aut le laissalfaite: om bidst 
‘tomuib urit fotbe) eehricdken. wo en en EEE: … AN 
veer G'ogteldn. aahet? doht on; vops a chargé: gres ápôtre:, et: voeien: voulek 
vor l’EPet, Ehsbighd{l eit charmant, oe bijen. … … u! inci eon ome; 
zmeiRose-Ponmon:, er raprit Nipidfoubin:, …='vould valisgaut onmeh-pd 
damestinaos,/und loge à POpóra et oóille franca par: ‘mois peiar volrestoflatte 


vore Qui da reine Beecherinl-est en voyager Jassaère slede g’didit cela; 
sid quand je vaus parle Philémon, vous me pon gaRiestpas 
elair. * … reen ve ie erge er g Ë neee 
iQue je ais: roartgfa par: la-panthòrehoire gie Kenimarntre à là Porte- 
Saint-Martinysijeae vonidiospas vri, . Et, à propos de qu, ik fandearquevons 
„:thoniezdesdx-alalios prenmelmader wait ces ‘anijynus, mon petit Nici-Mealin ? 
«Fm diger entudes ampere de bòteekéreces: É ik 


ds, kbd: e 


= Ah! ga , étes-vous folle ? sf —Tonjours la même plaisanterie? Bon. allgzj=—ditla jeune dleren fasant 
hs ard o verergert dorp ERD bns seintillerleé bradèlet fomt:òn makgeaut sosinofx-s-rpobeguoi feujours de même 


faroê eln'on pas teauver d'anttee? } 


=de TE ia ide-untre jnunemarensroedn adat ohicard au milien:des tuli- Bn al D 
Nini-Moulin plongea-de nouveau sa main dans sa poche et on tira cette fois 


pes pls ou moins otageuses, à la bonne heure, je ne risyue pas d’y trouver 


. = ns À - 








La disgrace de Móústapha Pathia doit être nniquemeht áuuribabe | 





waen religieax bourgeois; niais-voub mener-jasteimneit à un spectaale „de varà- 


dn. 5 ee ee SIRdA ND zn : « ú wéorin : st 
Abt ilp delidieus bradêlet | —e'boria-teblteefi' frappunt-dans sès pêtites | 


' Moutin.? 8 te tet. 


























des jéstiites. Après que plusieurs dóputatiëns eurent pris la 
parole pour présenter différentes observations, la diète a déci-? 
dé à urie mforitó de 12f voix qu'il sera nommó uaë 
commission chargèe de présenter des propositions relativementi 
à la manière dont l'affaire des jésuites devra être résolue. Ont 
voté pour: Berne, Soleure, Schaffhouse, St-Gall, Argovie 
Tessin, Vaud, Thargovie, Grisons, Appenzell Rh, int, Bâle, 
‘Glaris, Zurich. Ont voté eontre: Uri, Unterwald, Zug, Valaisd 
Genéve, Neuchâtel, Appenzell Rh. int, Fribourg, Schwytz/ 
Lucerne, Demain la diète s'uccupera de l'affaire des corps 
franes. 

— Les nouvelles qu'on regoit du canton de Vaud s'accor-j 
dent à dire qne l'agitation yest extrême et que le parti domi-j 
nant y exerce un terrorisme sans bornes. On n'oserait se per-ij 
mettre le nivindre propos contraire à l'ordre des choses actuelijk 
sans s'expogpr aux pires traitemens. Le secret des lettres ost 
violé d'une manière patente, sans qu'on prennela peine de les 
ouvrir et refermer avec précautign. Soit qu'on écrive.du pay: 
de Vaud par la poste, soit qu'on s'adresse à des amis qni y soat 
il fant prendre garde de ne rien dire de la situation où se trouve 
ce canton. Malgré la liberté de la presse, les feuilles du parti 
modéeré ne doivent se permettreancun jngement sur ce qui s'est? 
passé. La jeune gênération est la plus passionnée, et on lui at-ä} 
„tribue des discourset des desseinsqui rappellent la plas triste 
&poque de la révolution frangaise, Des arbvas.de lihertó ont blik 
plantòs à divers endraits devant les temples; la fonlefanatiqne® 
qui danse tout autour vocifère des clameurs, tollesqno: A basi 
la religion! A bas les honnêtes gens! A la lanterne des aristò-- 
orates ! Mort àceuz qui ont des domestiques! etc. Il parait que 
la rancune est surtout envenimèe contre les wmÔmiers, secta 
méthodiste fort nambreuse dans le pays de Vaad. - 

L'abolition de 'académie est à peine douteuse, toas les ótu- 3 
dians, excoptéquadtré, s'ötant fermement declarés hostiles àR 
cette róvolution de Ta:populace. Aass 

— On lit dans la Gazeite Quigerselle de Prusse : 8 

On dit que M. le cointe de Bontois, ambassadeur frangais près] 
la confédèration helvétique,est chargó.de déclarer au directoire & 
que, dans le cas où les cantons déurocratiques chercheraient à $ 
obtenir par force un changement dans le pacte. de 1815, l'Au- È 
triche, d'accord avec la Grande-Bretagae, la France et Ja } 
‘Prasse, interviendrait à-nrain armée, (ete tnenace pourrait 
bien mettre sans retard les radiaaux suisses à da raison, 


„Nouvelles d'Allemagune. 

: 5 . : Barlin „ter mee.  f 

Noötéi bientôt 15 jours qúe M/lo wisomte d'Abrantòs est ar-. 
rivó à:Bedlin, et jusqu'à prósènt fl n'a pasöté veguvon-addience $ 
partieulièke: ptr le roi; cette cireonstance:senbblerait frire } 
croire, commeon le prêtend de certaine part ‚die cediplo- £ 
mâte n'est pas spêcialement accréditó près notreieouúr-en qua- £ 
lité de ministre plénipotentiaire, mais qn'il a pour wissioh de 7% 
river des relations vommercialesentre le BrósikerlUastondona- À 
nière allemande et les principaax états de-WMârope'centrateet $ 
‘occideritnle.’ L'activitë ‘qui rògne :À'did offacoellerie,- ainsi que $ 
“dans Tes satons pare apr à Berlig,prous Ee 
P Ängleterre pontstinfekaved HESfeon: of merit intbrbt a 
velie tèfdanice politique'de la diplomatie brósilienne, 

Tous les jours il arrive-de nouveaux’ hommes d'Etat, des di- 
plonnatès et des âgens- consnlhires,;” probabtement dáns le but 
'd*assisteranx sonfbrenkiek tomarerofates doet d'odvertuie aura 
lieu incessamment. seb ER 

ne Ork Hit dárterla GassordsBallversolle.de Prusse:.… … - 
_„Nos'tectetfrst oppredäPont avec plaisir qu'or-commparnisen-de … 
Tân 1843, les rebèttes en droits d'entrée, de softis et deitransit : 
“&âns P'Úhion dondnière allemande se sont.de noavean vagmen- 
tèesde 1,105,821 thalers pour 1844, L'augmentation-eût été 
plus considérable encore.sides-feuids survenus en 1844 beau- - 
coup. plus tôt_qhe-bansòepréeódente n! avaient pas empêchó 
les eonvaisv Les recektes(brutes de-L-Uniop dwsgnière allenmade 
pearle Brasper-la-Havière, la Saxe, le Wueteinbosg,la:Hasso 
Blecterate, dasHesse Grand-Ducale et les contrées de la Thuein- 
ge, cuvee ‘ue population de 23,478, 120 habitans que oes pays 
avaient, sesontólevées: AE enn 


El 
À 
El 
bi 
ES 
5 
% 
nf 
t 
Ë 


kee 


raskat! aan € 


En-1834 à.14,515,722 halers, 
1835 » 16,580,180 . si 


1837 » 17,697,396 »_ 
1638» 20,119,288 























n Se Nn EEE EEE R, 
uwe ravissante chaîne châtelaine qu'il passa an cou de Rose-Pompon. 
—0h! la belle chaîne? nm . 
S'éoria la jeune fille en regardant tour à tour l'étinoelant bijou et I'écrivain 
religieus. : A 
—Si c'est enoore vous quiavez choisí cela… vous avez joliment hon goût; 
mais avonezsfne je suis bonne fille de vaas servir ainsi de montre à bijoux. 
 Rose-Pampon!— reprit Nini-Moulia, de plus em plusen majestueur, — 
ces bagatalfes ne sont rien du tout auprès de ve que vous pouvez prótendresi 
vous éenuter lesrepsgils de votre mieil amd … … AE . 
Rase-Pompon comrenga de vegarde, Dumoulin avec surprise àt lui dit : 
—Qu'est-ce que cela signifie, Nini-Moulin? Bxpliquez-vous dope? quels : 
sont ces conseils P bi 
Dumaulin ne répendit rien, raplongoa. se main dans ses intariasables po- 
ches, en tira cette fois un paquet d t däveloppa soigneusement; e'étaityne 
magnifique mantille de dentelle noire. . : 
Rose-Pompon s’était tweede ie Atune- dileikteation nouvelle, Dumoulin: 
jeta prestement la riche mantille aur les épaules de la jeune fille. — 
\_—Mait-o'ent auperbe l'de Hai jariadd vistb wai de: pirol bt @rseds “desilas!. — 
Quiter bradorieb!- Hv ek „eri part Denk) Su olnnsiee wars nt 
!_Dit Rase-Pornspina enentantimant tort avee uisvabiositénuive ot, il-taut: le 
dire, parfuttesaehig Wdstuigpösvdes-pulvelleafdaras” vem eten: 
or aM aie cere deted aud lsfuciqne que votre poche  emment urds.tohb tant 
de DetleehasesP.or CUE POET rte vene Ie kins rol 
Puis partartrdtari Éetdt de rire qui rendit'eernddit:: goa” Joli 
N eer eef Bedr „emner ee Nl eN sed ite : 
aha JPyt weit.) Jrprenis, clash he: oordsef Hel de:nooes de Mine Suiate-Guleibel 
‘Gotvaub ea Aid mori -com linen? Gastilóistt ones rboien a Brat etn E 
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Foe! BE odediable-vóuldauvrous que je pêche dy quoi :askwter tuliós oes Tbre 7 
vebiltes Blah Nid Moefti. Taut covi,:je ons ló ripêtel.i'ebit:h tous si vane 
> outen bewe vous detéenal vel vereen gen ste 

erva rhiaan dt RorosPómponiades tre berte: de stölpeur, Lv ebqete vous 


rb eer nh bn ut 


zeen 


Litre dtves ost sbeietwn? 
en er sabien: 


AE 


nn 

“—Ceú proposttbndde vivebrenigdandeidgmeP ct: ct 4 

sk Oes bijnus vaussnrie tarstid de lwréntieähde ded dire 005 0e en $ 

kl G'eat\vons.… qeii moe proposen ‘dela pour un autre, snlan pkuvre Nini- 
1 Bte bl Benen ae 


on trand ieg ad nr Tet Ee 






Fi laad zé je 4 Hiei : iere, 
— vous devez me connaître assez, Ò'âra pupie àhériat poâr Être certaine & 
que je serais iacapable de vous enguger à une action malhonnête… ou indé- 5 
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En 1840, à, 2J,306,191 thalers. 


vie 184 on 24955,20h » 
Là ‚1842 » 23,410,503  » 
he 1843 » 29,365,770  » 


be 1844 » 26,471,591 . , E 
} dn comparaisun de ge que |’ Uuion. douanière allemande était 
Î KL834, sa. population, grace à des extensions territoriales,, 





4, ME depuis lora acerne de 2,279,549 habitans, c'est-â-dirc £ 


Baviron If .p. c. En revanche, les recettes ont augmenté: 
N De 14,515,722 ih. en 1834 
26,471,591 >. 1844 


_…Nifference: 11,955,869 th‚, soit 821 p c. 

\ , On écrit de Breslau à la Gazette d' Ais-la-Ckapelle, sous 
í date da Ier mars: | 
$ _«D'apròs une correspondánce adresse de Breslau à la Ga- 
3 Ste du Weser, Mle prince de-Hahenlohe-Ingelfingen „maré- 
Chal de la diètggrurineiale de Silósie, aarait déclaré aux états, 
j Af'oaverture dla diète., qa'ij sera octrayé prochainement au 
% Peys des Elats de l'empire. Cette nonvelle est dénuêe de fonde- 
À ent. M; le princade Hehenlohe-Ingelfugen E {ormellement 
| ‘Protesté tontre V'exactitude de la nouvelle súsdite; il a déclaré, 
F eontezi re, que le plas sùr moyen d'obtenir des voncessions du 
he Ötait de ne 






Ee @räteniens. aant Ber , 
À Ls On Goritde Mannheim : NN 
in Suivant uue communigatign dnjëljp  Blef Je jee 
dre ahamshre de camineree, Su Á, Kele grand- ue. g dalgnë 
3 Wemertreague le rembaurdenrent de |’ octroida Rhin, ordonné 
5 de Bavière en favenr-des ports de la Bavière rhênane, soit 
Elena dans la mêmp.mêered notre port, dinsi qu’aux envois 
3-Rar chemin deler de eò. port, à compter de \'époqué où ce rem- 
J_bourscment sera véritablement effectué par la Bavière. 
Â vmOn éerit de Posen, 26 février : 

Ces jours derniers,on a opóré de nombreuses arrestations. La 
police tait depuis guelque temps sur les traces d’ une assacia- 
tion de jeunes gens, qüi se róunissaient däns un local spécial où 

Yon faisaït fa leg? rel gpiyrages révplûtipnndikes et communis- 

£ tes. Tous les ientbeps de gelte association put èté arrêtés ; mais 

4 quelques jha Rähs bard, Hs.ont âlé remis an libertd, à l'excep- 

Únn-do sept, Gete afldike.ne parnit donc pas aussi grave qu'on 

le eroyait dans le pretüier moment. 
. ese , Ee 
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| ___Nemvelles de France. 
j et Paris, 9 mars, 
… ele anatsezamiral Dupetit-Thouars a Êlé regu hier par 
"Aerovattanaanonce qu'il doit partir ees jours-ci pour Brest 
où il s’embidjgig fat apisd'aveil pour une nonzelle mission. 
— L'ècoled'applicagton de Versailles vient d'être licenoióe 
£_parsuite d'une rèvolte'des êlèves. Preésquetóus les élères sont 
! en pe moment à Paris. 
“_, m=be Bémoergtie pacifigue ditqu'un grand acte de courage 
Sé prépatié dans les haùtes régions di pbuvöir. L’'honorable M. 
Vester, wepporteer dans l'affaire de M. l'archpvêque de Lyon, a 
b Aentendeg que le recours au conseil d'ótat et la déclara- 
tion d'abussans pnalit étaient insuffisans. En consêquence og 
assure, jg tre Hilkign f grögentéà la châmbre 
des pairs.un girojet deler dont roipi kee prigctpales dispositions: 
Leidonseil d' étatidesterait le” geremdenidegró.de juridiction pour 
les-prélats; les coupables serafbnt” (faduitd en appel devant la 
ekalmbré des pairs; ane pénalité serait établie: d'abord la sus- 
Pension ou la suppression. du traitement, puis l'éloignement à 
temps du-riordse, enfiú l'exil et le transport dans les états de 














4 Väglisefomaine, … -…-…: 

Si cette, nouvelle 4 qnelgue fondement , ajoute. la Adforme, 
nons ceqirions platót qu'elle doit servir.de passeport an réta- 
blissegsert du banc des dvdgues, prajet qe la cour médite de- 
puis longtemps, et auqnel le haut clergé tient beaucoup. Nous; 
aurions äinsi le secret deces mutinéries pisropales qui se.re- | 
nauvellent pógiediqaement, et dont chaqye évêque prend á. 
teur de réis: "imitiaki vegsûo d'atvamae-d’Ôtse soutenu successi. 

t whthent pbk tuusses-Ponfròres: 2: … : 


—M.l'évêque-dédleie viené.de rendre. publique sop.adhósion - 
sans restriction et sans- réserve anutdedement.de M; d'archeyê- 
Tiede Lyonetaux prineipen gnl g&hr gere pós. 5 
as=M. lopdru-Rollin, dópúte, # dâposé kiêr gür le bureau de M.- 
„Je prösident de la chambre, Ja proposition suivante: 
eier. Fout frangais âge de 50 ans, jouissani de sés drojis ci-- 
venild et politiques, et inserit ane ex râles de la. contributon di- 

g . aag ant ade ei Ears 
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Er BOITE bereden Kieb ger rt ed to sema Dann! erri.t & ’ 8 


‘mgee deure reupente trog pütedade: 





pour Philéman qut m'a confié la garde de vos verlus. zg A 
‘enstinkdore, Mat- Moutln, dit BoevsBoek pou de plus en plus awppófaite, — 
“ije niptedaprends plas riem, meparobed'honuour. … de 
C'est pourtant bien per rar i: 
E 14° oninsn vr ébri HA a tt intertomps 
test an. bren Eeaent maffe gerimpeld 
avec… Vous ne powvez pas me dire ga tout dè suite? LER ; 
— Un mariagpatBBien bui! — dit Bafdoelin am.hausaant les épaules. 
RE =tedjn de mariage? — dit Rose-Pompon en retombant dans sa 
- eeniidrermnftie. 
ensen 
He dds'jtvopositione que vens mo faites sont hpnnêtes, mon grosapôtse? 





a 









“adh! re peut pasplus honnêtes, 

Et Durbbafin Kie vrai). REEN: de A 

IE n’uuraì pasù êtreinfidèlek Philémon? — © 

and Noa: za En En Ane DRE tn SRE en, 
ere bigdelqu'an? un 7 | 
{Pet ktanuge tn An een. 


Róse-Pbho pon resta odnfondu; puiselleveprit: te hetere 
“ani Ah gu! voyors; ne“plaisantons pas, Jée-sult pap assez softe pour me 
ree 
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» t pePmis derm'exprimer ainsi, ajouta hd sournoise aveo une hypocri f MOE sig taten a ge en 
WModbatie, se vete gaerden sdpanitenit ' dn Se ‚— Pour vans P AA eeh. wer re uden ENEN 8 et 
=— Vous PeumBpaffhioment eous orpticher sins: 7 h'dai, parce d'en atde alat, von lid Faiidten tn’ grand verbied: ë 
Kdl bp: jet: éd Er +: Pb Ae VERDON Ernst eden . 


DU mn Maitenfin Ge dit RoserPompon „de:plus ap plus intrigugp, — qu'est-ce° 
vER'iL fapdpe gar df, daone en retogr®. BENEL Eerd Be thee 
=_ Rin du tout. 


rOisbitet ern re Á rd teiten: & 


=— Rien P Ee art greed Wee RE Ad 
El Pas sont tin. S= et Wint- it ta or MiPI® BEE ÄB son ongle. 
mls agen AMOR OR Be een ongie. 
1 rat $dé re aussi” górdAle: dd! possle, kous dorelóter, totts- 
&muser, vous gnormelEr En rdt ore.cVoobdervte engeantedt pas bien fatigaat… 
“Vans Bhatequemus-corgribuerps àne-bonpeantjon. 
En vivanten duchesse? cj .gse tes 





wi ze Si aad pe 





tien an decker 
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…_Pourraïe von est voüs tie deren pas retemie Malgié- 
Vòlis tide Far della ME IIG Fe dd Widpösb; vi 1bMo: Wola Keb 


YOns la continuerez; sinon, vous reviendrez dans votre Philémonique 
- Wénege, „ 












pas aller trop luin dans ses demandes et dans ses 


fqme de £ 
bonselladhers 
ze eliatmbre deepgingas-tes-intórèts:retigieux, alors même qu'ils 


bir sn dbs pe 
hei; sanòedampter que pe serait agagant f_ 
| ajouta,t-elle-en, 


se-poúr mettre j: 


vd Vonk iVÓR Pardon): ij 
„l'on amira vivre on dachessd,le toutyphurmeutbgai yet. -}. | 


ij men Gest jepter. vn ep " 
B ten 


aagantderonk and 


ore: Mad engieteael ditselle.à, Rini Moulin, 


recte, est éligible à la chambre des döpntés, s'il remplit d'ail- 


s2. Lesart. 58et 60 
abrogês. 

»3. Pendant Îa session, une allocation-quotidienne sera ac- 
cordée, à titre d'indemnitó, à chaque membre de la chambre 
des députés. a 

"4. Pour les jours de travaux de la chambre, elle ne sera ac- 
quise que par la présence. Ë 

»5. Letaux decette indemnitó sera 
tórieur, » 


— Plusieurs députés se sont réunis hier ‘dans l'un des bureanx 
de la chambre, sous la présidence de M. Thiers, pour arrêter la 
marche à suivre dansla discussion qui s'ouvrira lundi súr la 
proposition des ineompatìbilités de M‚ de Réimasat. M. Saint- 
Mare-Girardin assistait à cette réunion préparàtoire. 

— On écrit de Toulon, le3 mars aù Journal des Débats : 

« Depuis quelques jours, la population ouvrigrede notreport 
est en proie à la plus vive agitation. Ley ouvriers de l'arsenal 
ont rêsplu, hier, de faire parvenir une petition collective, à 
l'autorité compétente, et d'abandonnef leurs, travanx poor ns 
les rej;rendre que lorsque ‘on aura Faìt dpgità leurs réclamations 
surles salaires. hen 

» Toutes les troupes de la geent 


(tit. 5) de la loida 19 avril 1831 sont 


fizé par un réglement al- 





LIEN Mi 
öut consignées depuis 


‚| ier, gl de marja, grant là lòéhe, om sllon d'infanterie de 


… LAGE Ce di PE EE ORN IE AET tal. & En: 
„arne. est alle. se ranger en batáilfg'dans l'arsénal ; mais au- 


‚cune tentative de dèsordre n'a eù lieù. Tous les ateliers sont dé- 
serts, Les ouvriers de la boulangerfe ont anssi manquó à l'ap- 
pel. Ce matin.et à midi, des gr upes nombreux d'ouvriers sta- 
tionnaient devant a porte de l'arsenal et sur la plae d'armes, » 
On lit à ce sujet dans le Moniteur: 

«Ml. le préfet maritime deiToulona rendu compte au mi- 
nistre de la farine qu'un nombre assez considérable d'ou- 
vriers de ce port, mécontens, à ce qü'ìl parait, de certaines 
mesures d'ordre relatives aux appels, @t supposant sans raisón 
qu'on avait l'intention de réduire leurs salaires, dvaient aban- 
donné Îéurs, ateliers à ebrapter dE 3 märs, et ne les avaient pas 
encore reprieleB, ain 

‚Bien loin desonger à opérer aucune réduction, doit à la solde 
röglementaire, soit aux tarilsen usage dans 1’ rs bral de Toulon; 
Je ministre par unedèpêche du 25 février dernier, avait notifié 
à M. le prótet maritime en ce port une réééùté décision da rot 


|'qui amèliore sensiblement les salairgs joúrnaliers ‘des cälfats et 


perceurs. 


ir . i Us Ct 1 e DEE Re: vann | 
Re p d ; it ren 4 
Des dispositions sont prises pour que cette mesure soit ren | 


Ap âpplicable, sars dèlai, aux jiêimes glasses d'oivers dad 
tous les arsenaux de [a matine. - NEA iep ‚ 
t surplus Je lemgus avatent #16 tont a fart, pist 
vG lne te dèpêche tölégraphique a 
Stpgkpbrlige.. 
da8B: : : ‚ wt ® 5 tr OR ve bne 
: ve La situation critique du cabinet frangais ‚ne se.modifie pas; 
hier pour échapper à un óchec; le minisjêre a fait déserter la 
chambre par le parti conservatenr ; il en est rósultó qu’ une loi 
qui ast-en-digcussian depuis dis jours Â'À pu être votée, : 
| Hier, dans pessnlonsM.- Thiers a adhörò d° ong manièrotrps- 
ezqrliditga pt discongsdell Ip cortaikoké.. 1u doler. gas. cé 
cisooure êtnit confarme,à sa.mauskète deoroir,et:qu’il étaild'ac- 
cord avec MMolé sur toutes les grandes questions-de politique 
extérieare et intérienre.. MA. Dufaure, Dupin, ‘Saint-Marc Gi- 
rardin, Ganneron et leufs amis politiques, adhèrent au mème 
pragramme, de sorte que si, le ministère Guizot succombe, il ne 
sera pas dilicile da voörganiser nne administration forte et po- 
„pulaire sous les auspices de M. Moló. M. Thiers u'entrera néan- 
moips dans aacund cowbinaison, maisil y sera représentò par 
MM, de:Remusat et. Billautt. L'ex-prôsident du conseil du ler 
mers, se résetve pour la régence ou une autre époque de erise, 
et en attendant: il continue avec une grande activité à éorire 


te [’ Indépendance belge so fait bcrire de Paris sous la date 


1'.Histoire-du Consulat et dal’ Empire, dont les trois premiers. vo- 


‘James doivent paraître demain en huit. La préface n'est pas 


|encoreterminée.. Elle aara un caractère politiqueet produira 


 sansdoute, une grande spasation,» 


„CHAMBRE DES PAIRS, 
que t'affairedn mandenient de M, V'archevò- 


$ et':de. dh sentente d'abus quad vient de rendre le 
Nätâtene füt pes soumise à un débat poblie-dané la 


…… El était difkoite 


Grus tol eige ob 


















— Att Nt EENS ordner ei Re 
— Essáyer toujours, qlo,cisqareg- mons d EE SE 
== Rien …‚ mais Je WAPEN PE deerne ant cela soit vrai. Et puis, -— 
k ésitant, —je neaatssijadois.… Te 

‘Nint-Móúfin alld & la'fenêtre, Piter, bEARS Rose-Pompon qúi aecoartt: 
…ARbgarden tT potte de là malsón. kt Peet 


el zo veren BER a 
‚men Une toôs-jolip petite voiture ; mg-fot! Pigak qu'og doit être bien 1à-dd- 


Han Ls orgel dik fa vlek: Elle vonshtigna, 
el er PEP ER aratond? — dit Rove-Pompon , — il Faudrait me déci- 
der ausbit®t qhao kn P:: « rede En: 
… Gu pus du taat. :: j 
— Aujourd'hui? 
—AViagtant. 
— Maâis-ou me cpkidálbbi-vous? 
a Bote qhe'je te stie? 8 s 
— Vous nedaver pas où vous me:oonduiser?. …… 


Nen. (et-Dumoalig.disait enepre vrai) le cooher.e.des.ordres. 
_  Savez-vous que c'est joliment deâle tout cela 


deâle tout cela, Nini-Moulin 1 
je était ph Apdle… où ders 


vra Ainsi vou accepter.& la bonhe betse; j/an.suje rani. póër vans.el.ppúr. 


Dn Je \'espèré bies ;…'df il plâisie? 


E d 


— Peu vous imificaté; pousvdt que je soie vore o 


blie. 


ki, 


Bs, — dit -tösolument: Ròsb-” 
Pötnpdn.'-: EE EA 
: Bt ella alla prendre wege ua eevtepin ene wajolie Pe, ret 
d ht epass £ Sat. kl et. € je es 
deaux de cheveug bl Ll eer ende avrant son he ei wen! d 
epyeuse racine de son épats chi e 


foùt;. dn hö tie niárigerà ‘pas, 
bd Seis e Kadi k 


près 


ed Ee 


ijnbn, Hoahait en mêiie terhigs 


Id pls Titi tibud:be void nie pes itt, da plus Vebeetsnd, waa jaN petiker.f ::: 
nahe) ve et rvan er net, erin 


s oosten Hof bi Nest} 
onlin, gui gemblait Airp dgfixef djuge : 
gfandé inquiétude, depuis qu’elle avait accepté. 
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— Fi done! un manteau, —répondit le sigiehé qui, fonillant une der- 


leurs les autred.conditians exigées partaloi da 19 avril 1831. : 
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sont en lutte avec les intérêls du gouvernement, rencoatrent de 
si zélés défenseurs, Naus voyons que M. le comte Beugnot a sou- 
levé Ía question à la fin dela séance du 7. DS 5e 
L'orateur a critiquê les poursuites diriges contre M. de Bo- 
nald et la décision da conseil d'ötat, à ce point de vue que le 
gouvernement aurait voula, en qaelquúe sorte, trancher une 
question thiéologique. Nous peksons que c'est unè erreur, En 
pronongant F'ábus, le conséil d'’état n'a'rien dit ét rien fait qui 
toaêhe auk consciences, il n'a jaé prononcé sur le doge ;il 
s'est borné à proclamer le respect dû aux lois de l'état, qde le 
prélat avait mécönnu; Sur c& terrain, la réponse ôtait facile, ‘et - 
M. le garde des steaux, qui a été fort heureusement inspiré èn 
eette circonstance, n'a pas eu de peire à établir que, däns T'ih- 
térêtda clergé même, lesdoctrinesqai faisàïent la base dé 1’ warcter 
droït ecclésiastique frangais, et quë le concordat et Fes Tóië ór- 
ganiques ont consacrées, devaient être rigourenserherst tüdiëte- 
nues. Après le ministre, M. Le-comte Portalis, dottt Ia sctence 
fait autorité en ces miatières, et aux sentimens relfgföat duijüet 
tout lemonde rend hommage, a nettement expiós Fa Harie des 
droits réciproques de l'état et de l’òglise. een 
U parait que la chambre était lasse, car malgré T'insistänoe 
de M. de Montalembert, qui voulait à tout prix recormmencer'la 
latte avec les partisans des libertós gallicanes, la discussiorì a 
été close, et on a passé an vote. Le rêsultat a été durieux et 
grave: le ministère lui-même ne doit pas s'en dissimuler la por- 
tóe. Comme nous l'avons déjà annoneé hier, 44 boules notres 
ont repoussé la-loi. C'est la plus forte midorité pölitiue gui'se 
‘soit produite au Luxembourg depuis 1880. : …… … 
CHAMBRE DES DÉPUTÊs, Een 
La chambre des däpüútês à ‘répris la discússion de divers drli- 
cles de la loî suf te pihsióh de rétraïte qui aVâiënt ötá räservós 
dans les séances'prégbdentes. Rr ON 
“Au moineùnt de voter sur \'ensemble dela loi sur les pensions 
civiles, il n'y avait que 189 membres prósens à la chambre des 
‘däputés. Leseratin secret, qui a róvòlé ce chiffre, a dooná én 
même terúips 157 boules noires contre 32 boufés blanches. Cóm- 
| voter régülièrenient, le 





me il faut'au inoins 230 membres ‘pour 
serutin a êté annaló et renvoyé à lundi, _ de 
L'incident quì.a termînd éelte séance de la chambre élec- 
tive devait retentir daùs les joürnaûx. En effet, la plapärt le 
còmmentent conime' ún’feil grave, comme un enseigdement 
‘poùr le ministére; pour l'ópposition comme servant enfin à 
‘écldïrer une situation politique chaque jour plus conipliquêe et 
plits icerfáîne. ee 
-_‘Lö' Journät’ des Debats paraitù'y apercevoir qu'une simple 
Ege Ela, étillèdenblàmeatièrenent. 
1 Nous me disdihiators pas, Uit ‘be’ Jokrnal, Te jónible éton- 
» nement que cet incident nous a causó. El jabi! Tè párti éoh- 
» servatear choisif fastement Fe jour d'un vote'pour-dékèrter en 
»inasse Jes -bâncs dela chambre? Ne sait-il: donc plasà qui il a. 
affaire? Aat-il oublió: qu'il y u-dans' la chambre uneoppasi- 
» tion nombreuse, acharnée, rósolue à -profiter des motindres 
» fautes, dècidée à:tout enrpêcher, si-elie:ne peut rien fafré pour 
» son propre compte ! » RR Ne: PS 










> Nönvelles et Matts dlvers.… 
__Ok'éokit ae Tisborine, 28 f8VHbr: OET 
- : ‘Lé bruit coûtt quelé gourérnehbÂt présehtera incessanftiënt 
aux cortès, ai projet de conversion de’ He dêtte &titwgère 5 pe. 
eu 3 p.c.; depuis guolque temps, des négotiationsoht-été enta- 
mées pour cet objet, part’ intermédiaire de M. Braiidao; le fer- 
mier des tabacs, qui-retourne à Londres par le prochain:paqae- 
bot. Hest question,-en outre, de ródnire les: iurpôts indipeets; à 
deax ou trois seulement, qu, tentefois,zoeppt wagmentós en 
proportion. Enfin,il-s'agit de ébätganterunt dort enprjint de 
3,000 contos. Là chose est dhgenteseár lefouvetieardnt vet à la 
vieillede:marquer Wargent, + tar Oieeente teen 


ns 


Kes hóúvbtles dé Ilide et‘de Aá Chine règües à Londres 
| pár dépêthe bktfkordinaipe, mie sont riën tûoins que satisfaiëdin- 


[tes pour cé di rafarde le corymerce. Il pätait que les maïthós 
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j schall de Cachemires 4 


‘de ces pays sohtentorobrés de produits europöens, d'où il ré- 
snlte deux graves inconvéniens; d'abord la dépréciation dé ces 
articles et surtout des manufactures de coton et de laine, et en 
second lieu la hätsse fnauiò-de ptix-despreduits da pays, vu le 
maûgue de remisés en retdur. ‘En, Ghise le.mal est eneore” plas 
grand, car indépendamment des: dângers que lion court tqu- 









a, vóritable, bissac, en retina ua (rös-boet 
Bûc des Spaules de Rose-Pompon. 
Ta'jeune le, toute palpitante d'aiss ot de 


nière fois dans une gernië 
ast) 

Un. cachemir! 5 s'éëri 
jeyeuse surprise. 


— Puis elle ajouta, avecune contenance héroïque: 


 eefVestifjaj!. de me risque. - eis a En 
ne gtelle cendit légèrement, suivie de Nini-Motlta:” * 77 
Eh brave fruitiëre-charbonnière Eucit an Mitdnde bittere 


Bonjour, Mademoiselle, vens êtes matinate: uitjonrd'fgf,-- dit-blle à la 
jeune fille. f en 
—0ui, mère Arsêne.…. voilk me elé; 
omen madame SNR 
— hi mon Dieu |. mais j'y pense, —dif soudain Kose-Pompon à voùt basse, 
en se rétourriant vers Nini-Moulin, et s'doighakt de la portiëre, ét: P 
— Bhilémói®- aba et Pt alt erb 


èe 


„-S'ilarrigel.. dn 4 zes en BERET 
— Ah! diable!… —; it Nini-Moulig e. itant Vorpille, En 
Op Philo atie ge It Eon caro penhp ar 
== Tróik oa quatre muets';je sbppbse, treden 
— Pas davantage? NN: 


‚rde ie pas. 

oat kr 
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z0 j iän wehivalt) i ° wit eg ae he 


Zg Atun « 


d cil he 
defhoioiie, 2100, 









abad nnen voiture eres Hinton ka: 

entire aes la voten wl eenn tje 

Jaegues lij en jant que la voiture s’éiotgnait rapidement ip Ja vue 
S'ptredparé ma sottise ; maintenant je me moqaâdu reste. : 


(La suite à demain.) 


… dernes. On remarqae entr’autres un exemplaire de la vieille 


bibleen langue glaagnlito-slave qui se trouve à Reints, et qui a | et qui ont la plus grantde clientèle. En REN KE 
„ lé récemument imprimée à grands frais à Paris par les vrdres „ll yadix ans, les juges en „Ecosse êtaient mal payés, c'est-à- kh POES LPR EEN PO EIT NN A 
. de |'empereur de Russie ; le magnifique ouvrage de Meazoffsur | dire n'avaient nnie: a 75,000 francs, et l'on trouva EH AANENSORNKC HER OR 
‚ la numismatique russe, les annales historiques de l’empire, les | duelqaefois difficile de nommer les premiers avocats : tout éco- ë a net 
- grandsdictionnaires des langues raongola-alleinande et tibeto- | nomequ'elle est, la chambre basse examina la question. Je fus oe ON As 
’ : ‘de Sehinid sbs à St-Pé consulté comme ehtancelier, êt donnai mon opinion anpüvèe Rn Ù MN 
‚ &flemande de Schmidt, publiés à St-Peétersbourg. OOI EE ee ! Nad: ppu 
M. le conseiller d’état Struve, qui a fait ici un séjour de 8 se- | sur des faits dont j avals Cofnaïssance certaine : V'inconvóûient î Rei 


‚ eette derniëre capitale un courrier, avea des dépôches ponr la 
. Jégatian, rasse, On:espêre au Vatican que les communications 
_ verhalenguê. M. „9e Siepie: fera à Fempereur.hâteront la. solu- 
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‚ occnpés’ chaque’ jorir â dóblayer, je on, monte, plus les, cou- 


$ STEEN ka 
… E- A Dis „rs es Ve pe Gin ESE Enden É A EEN 2e, Á | ad EN À î 4 } d Ps Dt: d à ri 
‚ ches deneigs eh dek illägen optiors Ë/ Reen affaire ; mais me trouvarez- tous trop plein de prôjngés anglais dn gen 8 
‚ensevelisel lon ne von paral! 985 Gp oom ores des TOUS > E59 F sj jose vous avoner être porté à croire non pas ai vaptalton No121) 
‘par ane sorte de funnel banen ä l'autre que J pas que le salairede ATION DE: 


$ 


hee en Dn ie Karr deo ee na ee dbs Pe ® pd 
oisèaus: onèn rehcontre gäet là quiontpéri de froid on de faim. 


_saisir avec les mains. 
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Rest plus qaestien;non plas.d\un voyage goe SM. l'impéra- 


trice avait Vintention de faire dans les ptaviuces Jmêridionalrs oat frappös: Gest pongqnoi je me suis:erptignd: aren eqrnpule : B ad Dita “djter; eier 0 }. 
de Vemgire. La santé de l'emperens.ne laisse rien à dösirer, |éraveersduië hah ap uses de wen dnatipdtiens,-doat j'nl te 1 HDD kde re wvssosag o'.: Ni 
mais Vaperamite est entöre’sáutfrante.” ‚| êté condag:à friroumen ppaemtitede ies raisonnemene sar le’ fs: 2t Puin ode, . gnl Re í ee 
— On gerit de Marbonrg & la Gazette du grand duchéde Hesse |'$ystèihe anglais. Il.n'en. est pas de même quand on voit:à 1 é- eden i Hil — A: 
que le*profess&ur Jordan a été femis'en liberté sous cantion. tranger une belle institution, et qu'on est certainque, dahgaon | Dito, sees. Be ie NP en 
— Dans l'avant dernier tirage,de l'emprunt en loterie ba- | propre pays, il existe des dófauts qae cette institutiesiponrmait | rn oi veg E viel cir int 
Ayirn api poen lien.en. 1844, Ie, propribfaire du,a° 31,93Ö ayant ‘Corriger. Ainsi je n'ai aucune hésitation à dire-qne‘nous:devons koide Chemin doed ze 124 E15: 
“gnentla somme de 39,00 Hasiee, Nederl das noors prósents. vous envier plusieurs parties de votre.système juridigve. dn | Ket, dû lad de el f: KE he 
-utrò badornière: migiotrehvoyáe parla Porieen Espagnere- |L Adoption duende eriminel qae j'ai réosmmen! proposs A Ko de atd 10E | en fat }emzal 
—nierite àl-lannás KIBbsiellerfntennfióe à. Vassif-Rlendi, qui, à ; CPdenui a étó soigneuspment et habileient prôparê ; fera dis. | Et Venorigt. an Grand Livre „6 | — Herd le 
som spliureoudtessg van! rappers:à Ja Porte. Ceuhanuscrit est paraissahientdt, je Vespòre „l'un deg;oôtés les plus frappans de EREN EE ed gran dito... Gl — HHS En 
1 nee piàdertsridusd -&:tonsa ker paar ceux: qui voudraì den notte infériorité ; mais il rloùs-Festera encore beaneoup à en-. Kusste: ade io STG tions1831&1838 oi Ken tb,” den 
“sincèremant appwâchto des: changernens sur venus iet depuis cet- 1 vier; Je pourrwis: citet da. hunne arganisation de volre grande >! U" jd algen a . ee «ts Hi AN Me 0 Ben 
‚ tesépagse dans lesuren pnbliques et t'appréeintion des hom- | COT de ensstion; {na des donstes plús précieux dela pre-| Eeen &: bald Wiet 
‚merel das-cheses de F'Eyrope. Dans cette pièce,-qui ne date | Mère Fôrdtatiori;etquke surrboa à ons leschangemens quif Aptien liaan Le EPT) BE ET 
enheid the oses de: zot edes E Enon be ont:ea Mèéu' depuis cette épique ; je pourrais citer encore ta do- Kuprgne s IDerr od rn nr er eha pl apel PED 
pourtant qne de 80 ans, les choses: les plus extravagantes sont  vatieition de votre système judiciaire ) à quelques exveptidris # NAT Adachi 1E ONT 1 "5 "op (:25t 
Tarot Ges AFSG UD RÉPIeUx et une igportance comiques. Lesex- | as’ st aveo quelques müdifications ; mais je me. borne ponr: le f:°"7\t 4°t : 'sObdKgatiors Goll. &Comp,5 | |=" Fuet 
en, Hir: 8. Ke poar qualifier les woedt aa'nrinistêre-de \'accusateur publie, institution aúces- Autriche. « nie debat eeens de ry ML 8: ALe 
AI jk ster de Looih Me ED ee saire dans tout êtat, et qni nous manque entièrementen:Angte- :-yrrance . . inscription aaGrand=Livro 8 RE I= 
alte dude n FE ER aten élale (le séjour ge | | terreet en Irlande, j Pologne … …|Actious 1836, … … «ve | —r oib pee 
his REE En Ea HEEL Oi ad are Li} Zide ha Woszable qu’ uw pays siebe Brésil. ; . „Em meat Â lg La 9. , di Bj „888. [5 
rd NE, Kr er Pr astoitn. — -F-bes prinéipes de la jurispeudence ont.&té st profondôment élu- re fan keto BElBEE: 1 pdr! len 
Aut ar ie! Bourse de Madrid-du 3 mars. …: … vans diën, tas pn En deed alen de Blackstone, de Portugal . … Ó'itifiitiuhbk d Ldndtók „FT 685 edu ; 


ia dp, vu 34$ da.onroptânt, 35.4000j. — 5:ps;e: 254à60 j. — 
-i Dede sune intérêt 84 aà60jr o trie baj aur ener 


Bir 


_„concerablès, Bf Meis chez vos tohs les jours: 


… Quediraïit-on encoce de lalpi quj donne: à vos tribanaux le: 
Kotvair de confêrer BIER HEN böurnan. dns la premièr 
ihk Én ibn. ie Je Wrna ans ka premiëte 
quinzains deden welt Á D 


rain erweer: Jen parties inkbressées ANK.; prBSÓS MU, Jen tes pit. 


bii 


‚ Amoncelées à une hauteur bien plus considèrgble que les an- 
+ NEE 5 mm KR an 













jours dans les expéditions d'essai, les marchés de l'Inde refou- 
“tent sur les marchés ‘chinois-I'ëgcëdant de leurs marchandises. 
"Et 1ä anssì Ja hausse sar‘ le pfifeipal article de retour n'est 
point en _p-oportion ‘avee la dernière rócolte qui a été très- 


chez nous, paraitraient intolérables, pour ne pas dire ineroya- 
-bles, ne produisent peut-être pas, chez vous, le: même effet. Je 
R'ái aucun doute que cela.ne se fassesans la moindreinfluence fà- 
cheuse sor votré pressê:jirdvinciale, sans lo,moindre méconten- 
tement des parties, sans la moindre atteinte à la puretò des tri- 
-bunaux ; chéz: nous, le résûltat serait diffôrent, je- peux vous 



























































disenter, comme il mérite de \’être, le sujet importänt que j'ai eff 
tamé, effleuré plutôt quetraité: Les gens libéraux et sans préjuy 
gês nationaux vu antî-natibnaux, doivent se communiquer réci 
proguement leurs lumières, afin qu'un’ pays puisse profiter 

expérience de l'autre : rien. de plús absurde et de plus fatal « 
progrès de notre espèce que Ía jaloasie quise laisse exciter ps 
‘envie contre les antres, vu ‘\'amour-propre:qui órige en idok 
tont ee-quiest établi chez dof. Les particuliers sont insensé/ 
lorsque, ayant peur de montrer leur ignorange, ils ne forit pat 
anx autres des qnestions pòur s'instruire, et restent dans certé 
ignorance. Les nations qui: ne vealent pas’ mettre leur intelli-E 
gence en rapport réciproqne éont encore plus insensées, et doi- k 
vent en souffrir encore davantage. "_H. Broverau, 


“abondane, Ve en 
— Ou éerit de Rome, 22fgvrier: …, _ 
M. de Boutenictf.a fait, an nom de son. sonverain, plusieurs 
_présens de grand prix ‘qax bibliothèques du Vatican et de la 
‚ Propagande. Ges prèsens, qui ont étéenvoyés ici par M. d'Ou= 
varoff, ministre de l'instruction publique en Russie, consistent 
en ûne superbe édition des principaux. monumens des arts et 
‚ de fa littérature slaves tant du moyen-àge qne des temps mo 


V'ässurer, … aid, Ee ded 
U ya nne autre différence entre les deux systèmes. Vos juges 
sont, cesemble, mal payês, efsles nôtres ne le sònt pas trop’ bien: 
ils n'ont que ce qu'il faut pour nous assurer le choix des meil- 
-leurs avocats. Nous soinmes d'àvis que le salaire des juges doit 
être assez consndérabfe pour qu'un ministrede la justice ne 
trouve jamais difcilë la-womination des avocats les plus habiles 
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STAATKUNDIGE BRIEVEN. 
is uitgegeveu.bij.den boek terknbigd AJ, VAN WEELDEN, te 'sGrgsenhagt; È 
il Saa bij alle boek verkog wei he Kijk verkrijgbaar gesteld. d ik | 
ie Es $ : dr Pb nde s, gs …_t se 8 
Ziet hier, wat gezegd wordt ig de tene map ì p 27 februar 
IL, , na de verzekering , dat men de Staatkundige Brieven niet töider verslik 
ontwaardiging en afschuw kan lezen. 
« Hadde de schrijver ons oordeel over zijn geschrijf ingewonnen’, 
»zouden niet geaarzeld hebben , hem. openhartig ‘err welgemeend te verkl 
pren; edat wij nooit gene slechter zaak beter hoorden verdedigen. » Wes 
vinderdaad , de schrijver heeft zijne zaak. uitermate goed bepleit ; alle arga-ik 
»menten , al waren het maar ook schljn-argumenten , bijgebragt; kortain;® 
shij heeft , gelijk men plèegt te zeggen , èr witgehaald watdran was. Met dal 
pal, kan het niëtenders , of de schrijver moet zijne zaak’voor de vierschiar 
»der püblieke opinie verliezen;» …… nn, EE 
De schrijver der Scaatkündige Brieueg ziet mat verlsoowen de uitspraak 
dier vierschaar te gemoet. _ AEN et Ì 


‚futreconnu; ont y porta temède, et le salaire des juges étossais 

est maintenánt $tr an pied énvenable. Chez vous, peut-òtre la 

même nêcessitó'de bien salaricr les jages n'existe pas ; et certes, 

‘aveé fe‘ très-grand nomibré' úe vous en avez, il serait impossi- 

ble de donner des salgifes anssi forte qn’il le faat sploú gon ien 
ed 


maines, est.reparti ce‚soir pour St-Pétersbourg, en prenant la 
‚route la plug directe. Hier, dans l'après-midi, ilest arrivé de 


















































on-Angleterre. J'dvod-qfe la ráfson qe mont dónifde’ quel- 
qttes-uns de mes doetesamig ne m'a pas convaincu : nos juges, 
disent-ils, sont mal payes, kmkis possèdent quelque fortuneà 
eux; cela véut‘dire que, pour êre juge, on doit avoir quèliue 
forvane;,në lóuteinetruetidn, Vhabileté, "expérience psi 
‘bles, mâis autant d'instruct ibh, à'häbileté, d’expérierice b'il 
pourtä Sed tronvér rönhisà duelgië fdrfbhd”? et corine on 
‚peut avoir de l'igstractjon, de T'h blits VdhstTortnne, ón pent 
Öíre riche sans. pósséder ni fun mi Vâfire s'aïnsi, votre système 
‘borne le chióix dù'nìinistre de Îa justice, l'empéchò de ‘choïsir 
‘Tes juges les meïlleufs. GN E Ean a at 

__ Pour cequi regärde le nombre de vos juges, c'est une autre 


‘úòn, desrdì mrads, gn existent.entre la courde-Rome ct le cabí- 
„et de St-Pétersbogrg. tt he Oe 


— On écrit de la forêt de Thuringe, le 25 février, à la Ga- 
zette de Cologne : 

Ce n'est pas seulement an Jura et dans les Vosges, mais aussi 
dans les montagnes boisées de la T huringe que les neiges se-sont 


Alet en 
, diel 34 


nrêes” derniëres: Mêmé aax environs d’1imenau, les routes sont 
ei y he vie 7 en Miet 

tellement. encombréas de neige que de lonrds chariots y sont 

demeurés enfoncês, quoique des ‚centaines d'ouvriers sotent 
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vos jugesest trop fauible, mais qne leur nombre est trop grand ? 
je dönte fort que votro barrean sulise à fournir un tel nombre 
de juges possörlant les.qualités nécessaires pour bien réinplir la 
plus iinportante des fonctions de l'état, Je sais que nötre pars 
reau, ne suirait pas à une telle demande. Je sais n'àvbir jámkis 
proposé raes plàns pour rôtablissement de tributaux lutáùx Säns 
que Fon ne m'ait objecté Vimpossibilité de trouver an assez 
grand nombre de juges capables ; cer jendant te nombre dont il 
êtait question n'était rien en ‘comparáigón' da nombre de vos 
juges. . . . Ts IN, En sn 

_ Quand nous voyons de graves objections à fafte à une insti- 
“tution admise dans un pays étranger et diffârenta des nôtres, 
nous devons parler aveg une grande röservo et beuucoup’de pró- 
eduetoneye parel ene zignd meisommes:jamais eht qu'il n'y ait 
pas guelgue autre instilution „ tguelque usage ou quelqne“habir 


tude'nâtibnalé qui: eorwigent les défunts:matorels. qr nóus anr 


l'on entretient péniblement les communications à l'intérieur. 
Des tronpeanx de groset de menu gibier pénètrent dans les villa- 
ges, faute d'hlimens. Ces animans mourant de faïm sont moins 
faronches que de coutume, et il n'est pas rare de les voir pren- 
dre la nourriture cs mains des hobitans. [len est de même des 


La Fille du Régiment, 
__ opéra comiyue en deuz actes, paroles de MM, de St-Gedrgs et Cayard, 
musique de, Donizetti, . … 


Le Chevalier du Guet, 
Comédieen deux âcten ; par UTockroy. 
Oh commeneera d SEPT heures. 


Samedi, 15 courant, Clôtùre ;datu'sprèd Tee Föies de Pâques. / 
Cours des Fonds Puhlies. 
Bourse d’ Amsterdam du 10 Mars.’ 

5 Fe 8 1 a rn De fh 


Ges.jours derniers, ane compagnie de perdrix s'est abattne dans 
Tes raes de Weimar. Les paavrettes êtaient si ëpuisées qu'elles 
se laissaient patiemment prendre dans des monchoirs et même 


— On éerit.des frontières deka. Russie,-24 fôvrier 
…: bes, aaûvelles, lts ‚plas réaentes de St-Pótersbourg portent 
‚Pnikermperens ni V'impâratrice, ne se.rendront cette erde 
Af Allemagne, n@trme cola avait 6lé annoncò précéderamentl 


' 3 
en, Paid 
CORA | oovanr: 

























Les affaires ‘étaient peu stìdsóeg ppo ölrendais dont les ‘cöuis h'on 
pas vari, AN ee ef Ì 
‚p ‘Les diens: dardhemdn det fer Sholbentfais étaient, demandes sen hausse NE: 


ps du chemin de fer rhénan étaient offertes. 
NE Dirie tigbeeps? t J ee 


Bentham, de Roimnilly, de Mechintesch, ait. laissé subsister jus- | 
[qu'à nosjours nne angdnalie aussi éclatante que la disposition 
Jde-aas Jaie qui laisse ay basard. l'exécution de notre loi erimi- 

‘nelle: Vous“aurez de Ís peine à croireqne qüánd wi höMkie; 


wepe erder e a de & 
chez nous,a été victime,dans sa personne ou dans sonpropdtón de nds montraient une leudanco à Ia hausse; miäis quêlgües réa- | 
A ERAERTO 
d'un dêlit ou d'un erimequeteonque, la pourveiterleänise eb | qo’hier. 
| accasation du coupablfe nesuit dd” devoir d'audttt fortetSormnai® 














De e arn en en 8 ' eN er ER CF 
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la bourse oop 
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PEN u crise 4 evt an LAARNE EAO OE 
CEVARIETÉS. 
zet en ele k ; ’ ee 


bönéfice les fait rétrograder. pour raator we, gpési-tnolmasrmer É À 
“Ties ogwers:-des portugais ont beaueoup varié-;, ilsont dagrenaces ent À 





O-O-O-O-Onmmmm , . N at. „Bes regten tee, Ve aar: sithEni ite 3 e 5 N ä 
akg OOo ‚| re- Mais celui,là mêimâggui a 9fjà onbi là peptk Dis 0 Mbins | notas. OL pourront pr au flmoet de aar cours 
Des différences quis stent entre le système ju- graverésultant du délit, est team, par-le-magietra!,. bd AC- | gou voie Úargent.-Prôtà geraati 3e fstprals BL? os ane a _Â 
dicfaire de FAngielerre et EN de fa fiamce  ['crwateurpwbhier Hberdijjib k beende oe dir de Den priv d'6 heures: 25%, GALà 2,4; Sociëtó de Casamercs:3503 ; £ 
“kek je Housen ts EREN A ú es sez : il doit poursuizfèe Ë ustice geur, ui ont Lait souffrir ; e Ardoins 25}. ' A B NE: EE KE 
rhdadr hg ee mamet ne ‚_Jolà naissen{„une.foule diflonv pteris trop. lpngs à numêrai,dont |,” 17, Bourse doe Paris dy 8 Mars. _ 
(Suite et fin. — Voir le.journal d'hier:) ;_ …: je ne citerai qu’un ‘seul, et c'est asssez : rien de plus frequent OE ne TT 
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